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« La créativité c’est l’intelligence qui s’amuse »


Albert Einstein










CÉRÉMONIE D’OUVERTURE


Allons-y gaiement, ou pourquoi ce livre est là.


Tels les Jeux olympiques ou tout événement d’envergure, ce livre intègre une cérémonie d’ouverture et de clôture, afin de l’honorer. Et c’est justement ça la créativité, s’inspirer de notre entourage, de ce que l’on vit pour créer notre propre œuvre.


Mais ne rentrons pas tout de suite dans le vif du sujet, laissons la place à cette cérémonie.


Le voilà enfin. Ce livre qui a germé dans mon esprit tant d’années. Comme une graine qu’on a plantée dans la terre de notre jardin en espérant qu’elle soit fertile.


La réalité est tout autre. Après l’espoir viennent l’impatience, l’incompréhension, le doute, la colère parfois, puis la résignation. En passant par un joli syndrome de l’imposteur, une déception, un regret. Parce qu’il faut bien le dire, un livre, ça ne s’écrit pas si facilement. Une graine ne pousse pas aussi vite qu’on le souhaiterait, il y a des saisons à respecter ! Et ça parfois, on l’oublie. Nous sommes si pressés d’arriver au but, qu’on en bâcle les étapes. Et pourtant « Dans un voyage ce n’est pas la destination qui compte mais toujours le chemin parcouru, et les détours surtout. » disait Philippe Pollet-Villard.


Oui, la réalité est tout autre. L’illusion de notre réalité. On la croyait fertile cette terre, on nous a dit qu’à cet endroit ça pousserait. On a étudié, analysé, construit notre schéma mental. Tout était planifié. Et pourtant. Et pourtant tout ne se passe pas toujours comme prévu. Jamais, en fait. Et c’est ce qui fait la magie de la vie.


Aujourd’hui il est là. Tu le tiens entre tes mains, cher lecteur. Cette terre était belle et bien fertile, et comme chaque élément de la nature, elle ne répondait pas aux injonctions de nos lois humaines. Voilà, c’était juste ça.


Il est arrivé de nulle part ce bouquin-là. Enfin, de nulle part, c’est vite dit. La graine est restée en attente, en attente du bon moment. Que toutes les conditions soient réunies, que je sois prête. Elle s’est transformée, magnifiée, tel un œuf en gestation. Il a fallu quarante-sept ans à cet œuf. Quarante-sept ans de vie et d’expériences plus ou moins joyeuses pour que cette création veuille bien naître. Enfin. Et, ça valait le coup.


Ce n’est pas un opus philosophique. Quoique. Ce n’est pas non plus une œuvre littéraire digne d’un Zola, même si j’aurais adoré écrire comme lui. Peut-être est-ce encore mon syndrome de l’imposteur qui me dicte cela. C’est un livre simple. Dans le sens « sans chichi », sans chercher à dérouler des tournures de phrases sorties tout droit des cafés littéraires des intellectuels parisiens pour impressionner la galerie. La simplicité est parfois perçue comme une tare, c’est en réalité une vertu.


C’est donc, pour moi, un « simple » écrit de quelqu’un qui a toujours eu ce rêve d’écrire. D’une perfectionniste qui a toujours eu peur de ce que ses écrits pourraient donner, et qui, donc, n’a jamais osé le faire, en plus de quarante ans de vie, comme la plupart des gens. Et qui a dit FUCK à cet imposteur, un jour.


Lorsque j’ai annoncé que ce livre était terminé d’écrire (ce passage a donc été ajouté à la relecture !), une personne m’a dit « j’ai hâte de voir ce que tu vaux à l’écriture ». Intéressant. Il y a quelque temps, mon ego aurait sûrement jailli, tentant de se justifier. Ou mon copain auto-saboteur aurait sûrement paniqué, à la recherche d’un verre de vin pour apaiser ses angoisses. Au lieu de cela, le maître Yoda en moi a répondu : « Ce que je vaux je m’en fiche. Notre valeur ne dépend pas des autres. Mon livre plaira aux uns, et pas aux autres. Le plus dur est justement de s’extraire de l’ego, l’écrivain n’est que le messager finalement ». C’est là la beauté des écrits. L’écrivain n’est que le messager d’une inspiration qui a coulé à travers lui, d’une créativité venue d’on ne sait où. Et cette inspiration est justement tout le sujet de ce livre. Car oui il y a des techniques, des façons de la « provoquer » ou devraisje dire, de la libérer.


Cet ouvrage est un hymne à la joie. Un hymne à la vie. Un hymne à la mort, aussi. Puisque tout est cycle. Ces deux visions qu’on oppose constituent en fait, un tout. La mort d’une partie de nous pour donner naissance à une version évoluée. Transformée et on l’espère, améliorée. Pour pouvoir ultimement mourir en paix.


— Conceptuel, tout cela, me direz-vous. Un peu perché pour certains. Et pourtant.


La réalité est tout autre, certes. Mais quelle réalité ? Comme le diamant, il y a plusieurs faces, et tout dépend depuis quel prisme on le regarde.


Dans cet ouvrage je te propose d’observer un nouveau prisme, celui de la créativité. Elle est souvent associée aux artistes, aux créatifs. On serait artiste, ou intellectuel. La dualité, encore. Avec cette image bien faussée de l’artiste, encore trop souvent perçu comme un saltimbanque marginal un peu perché. C’est pour moi un profond écueil. Puisque nous sommes nés avec des facultés et un cerveau contenant deux hémisphères, la graine de créativité est en chacun de nous. Comme les muscles. On nous apprend à entretenir notre corps avec l’activité sportive. À muscler notre intellect ou notre mémoire avec des exercices, des lectures ou des formations. À forger notre mental, notre mindset comme on dit dans le monde du développement personnel. Mais la créativité, on en parle très peu finalement. Et pourtant.


La réalité c’est que tout le monde est créatif. Il suffit de laisser émerger cette part de nous, de nous abandonner au souffle de vie, nous laisser happer par le courant et notre intuition trouvera le chemin, toute seule. Oui, la créativité est une sorte de muscle, c’est un don que chacun a intérêt à laisser émerger, même si a priori nous ne sommes pas nés avec cette faculté naturellement développée. A priori. Ça rassure l’humain que nous sommes de nous mettre dans une case confortable. La facilité : — ah mais moi je ne suis pas créatif ! Quelqu’un autour de toi prétend ne pas être créatif ? Fais-moi plaisir, offrelui ce livre !


La créativité est un grand mot qui fait peur. De nombreux auteurs l’ont approché. Je pense à l’ouvrage de référence d’Elisabeth Gilbert, Comme par magie. Et d’autres. En passant par les cahiers de créativité qui incitent à dessiner. Or, la créativité ne se réduit pas à savoir dessiner ou peindre. C’est un écueil, là encore. La créativité c’est, pour moi, cette faculté à dessiner oui, mais à dessiner les contours de sa propre vie. À trouver les solutions aux difficultés que l’on rencontre dans sa vie de tous les jours, avec plus de fluidité. Mais surtout, surtout, à créer sa vie de rêve. Et ça, c’est à la portée de tous avec un peu d’ardeur et de détermination. Et de persévérance aussi. Et quelques techniques, bien entendu.


Ce livre se veut un livre de recettes. Les recettes que j’ai expérimentées dans ma vie, du moins. Parce que je peux te dire que j’ai expérimenté beaucoup. J’ai cherché, beaucoup. Beaucoup. Beaucoup ! Je ne rentrerai pas dans la description de mon CV qui n’impressionnera personne, pas même moi. C’est bien plus intéressant d’aller au cœur du sujet. Puisque tu as ce bouquin entre les mains, c’est que tu me fais confiance. Ou que quelqu’un me fait suffisamment confiance pour te l’offrir. Ou alors, tu l’as récupéré dans une boîte à livres et même là, ça veut dire que quelqu’un l’y a déposé et que ça t’a interpellé. Bref, on s’en fiche. Tu es en train de le lire, point.


Je me suis égarée au gré de mes pensées. Je disais donc que ce livre est un livre de recettes. Mais ce n’est pas un livre linéaire. Chaque chapitre offre une piste, une solution ou plutôt une suggestion pour aller chercher en nous, faire germer cette graine de créativité, petit à petit. À la différence d’une recette toute faite dont la réussite dépend du suivi des étapes à la lettre, c’est un livre de recettes un peu particulier que je te propose. On peut commencer par la cuisson, pour terminer par la préparation. Et c’est finalement la magie que je t’offre ici : tu le lis dans le sens que tu veux, comme un manga si tu le souhaites, en commençant par la fin, ou de A à Z si tu as besoin d’ordre et de structure. Tu peux le démarrer au milieu, et puiser quelques mots ou phrases qui t’appellent. Tu peux choisir la suggestion une, balayer la trois, expérimenter la quatre et mettre la six à la poubelle, si ça te chante. Rappelle-toi, tu es créatif ! Un esprit créatif se fiche des conventions et des dogmes. La créativité, c’est la liberté. Tout simplement.


Alors, libère-toi cher lecteur ! Ferme les yeux un instant et laisse ton imagination, ton inspiration, ton intuition te guider. Oublie ton mental, et ton ego. Ces deux-là nous font souvent faire des conneries. Maintenant que tu les as fermés, pour faire silence en toi, vas-y. Ouvre les yeux, et le monde devient celui que tu veux.










PRÉFACE


Entrer dans l’univers d’Erika, c’est plonger la tête la première dans un bain de paillettes rock’n’roll, se retrouver sens dessus dessous et vouloir absolument remettre ça aussitôt !


On est tout de suite séduit par cette cheffe d’entreprise pas comme les autres au parcours riche et inspirant. Pétillante, franche, polyvalente, Erika incarne la créativité par excellence.


Le courant est passé tout de suite lorsque nous avons discuté de son projet d’écriture. Il faut dire que beaucoup de sujets nous rassemblent : la culture, la spiritualité, la formation des jeunes, l’Afrique, la musique et surtout surtout surtout l’art de raconter des histoires. J’ai perçu en elle dès le départ une étincelle particulière, une lueur ingénue, cette fameuse lumière intérieure qui émane des esprits créatifs.


Qui de mieux placé qu’Erika Galland pour aborder cette question de la créativité. Elle, qui a le don, dans son entreprise Acapelart, dans son podcast Moi je voulais juste être Madonna !, comme dans son existence tout entière, de métamorphoser l’ordinaire en extraordinaire, sous le regard émerveillé non seulement des enfants, mais aussi des adultes, redevenus bambins pour l’occasion.


Malgré les difficultés rencontrées sur le chemin de l’écriture, je l’ai vue se battre, lâcher prise et puis réussir, au détour d’une pirouette, car il n’est de défi qu’Erika ne mène jusqu’au bout. Abandonner en cours de route ? Très peu pour elle. Le chemin est-il facile pour autant ? Non. Mais ne compte pas sur Erika pour baisser les bras. Elle a plus d’un tour dans son sac. Aussi dynamique que pragmatique, pêchue que fragile, forte que vulnérable, suivre cette écrivaine dans la genèse de son livre a été un véritable plaisir. Je la remercie pour sa confiance et la félicite pour son travail.


Erika est une vraie griotte dans la tradition ancestrale du terme. D’un mot, d’un sourire, d’un souffle, elle t’emmène dans son monde. Un monde où personne ne se laisse enfermer par la peur. Un monde où tu réalises tes rêves les plus délirants. Un monde où tout est possible à qui s’en donne les moyens, finalement. Car oui lecteur, pour réaliser tes rêves, il te faudra retrousser tes manches et ce livre te montrera comment et pourquoi.


Lecteur, l’œuvre que tu t’apprêtes à lire t’offre les clés d’une existence créative, t’aiguille sur le chemin de l’enthousiasme et de la magie telle qu’on peut l’expérimenter dans la vraie vie.


Lecteur, Erika n’a pas seulement écrit un texte banal sur la créativité, non, dans cet ouvrage, elle t’invite à plonger dans une nouvelle façon de percevoir le monde, à changer de perspective et à embrasser la vie avec un regard neuf. L’entreprise est ambitieuse, me diras-tu. Mais pour vivre l’aventure, tu seras guidé par le savoir de l’auteure. Un savoir non seulement issu des lectures et des formations qu’elle a suivies, mais aussi et surtout un savoir bien plus précieux, né d’expériences de vie et émanant d’expérimentations toutes plus culottées les unes que les autres. Attends-toi à rire au détour d’anecdotes savoureuses, à réfléchir au regard des questionnements proposés et à agir surtout, en t’aidant des clés pratiques délivrées tout au long du livre.


En effet, dans cet opus, pas de blablas abscons, pas de leçon de morale, pas de dérive techniciste. Non, ce livre est une véritable conversation intime, un parcours authentique, un cheminement personnel qu’Erika partage avec générosité, humour et bienveillance.


Tu découvriras que la créativité n’est pas réservée à une poignée de privilégiés, mais un muscle que chacun a le choix de développer, un mode de vie qui commence par un simple acte : celui d’ouvrir les yeux sur sa réalité.


En refermant ce livre, tu ne verras plus jamais le monde de la même façon. Tu auras non seulement acquis de nouveaux outils pour exprimer ta créativité, mais tu auras également appris à regarder en toi-même, à lire en toi comme dans un livre OUVERT, à remettre en question tes choix et à trouver l’inspiration là où peut-être tu ne l’aurais jamais cherchée avant.


Ce livre contribue à transformer ta vie en une œuvre d’art, si tu oses !


Attache ta ceinture, regarde à travers le hublot, respire un bon coup.


Décollage immédiat.


Bon voyage.


Fanny Campan










INTRODUCTION


Il paraît qu’un ouvrage contient une introduction, c’est du moins la consigne que l’on m’a laissée, moi l’écrivaine novice en la matière. Une introduction qui se veut didactique, pour éclairer le lecteur sur sa lecture à venir. Rassurer son mental, en quelque sorte. Alors je ferai simple, encore : pas d’introduction ! Je ne suis pas là pour rassurer ton mental, mais pour te permettre d’explorer ta créativité. Alors laisse-toi bercer par le flow, frérot. Explore. Expérimente. Jette ce livre à la poubelle de tes envies si c’est ça qui te permet de te libérer, de t’exprimer. Range-le dans le placard ou dans ton étagère à livres où il aura au moins la fonction utile de récolter la poussière, en attendant que ton terreau soit fertile lui aussi. Ou jette-le à la lumière de ta conscience, si c’est le moment pour toi. Comme je t’ai invité à picorer dans ce livre au gré de tes envies, je décide aussi de créer comme bon me semble. Ce sera ma non-introduction. Rassuré ?
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